
TULIPIER DE VIRGINIE 
LIRIODENDRON TULIPIFERA

  Jardin Public.Jardin Public. Ces deux tulipiers plantés à l’angle 
du jardin public se dressent comme des sentinelles 
de 30m et 28m de haut, veillant sur le buste de 
Paul Vidart. Originaire des États-Unis, cet arbre est 
décoratif par ses fleurs jaunes en forme de tulipe 
et ses élégantes feuilles tronquées, d’un jaune 
lumineux à l’automne.

SAPIN DE GRÈCE 
ABIES CEPHALONICA

  Jardin Public.Jardin Public. Ce sapin de Céphalonie a été 
planté vers 1930, à la création du jardin public. À 
cette époque, les collections de conifères étaient 
très prisées dans les parcs publics. Originaire des 
montagnes de la Grèce méridionale où il s’implante 
entre 700 et 1700m d’altitude, ce sapin est bien 
adapté au climat de Divonne-les-Bains. Il côtoie 
au jardin public une autre essence des régions 
méditerranéennes, le sapin d’Espagne (Abies 
pinsapo).

PLATANE COMMUN 
PLATANUS ACERIFOLA

  Casino.Casino. Ce platane commun en port libre 
majestueux marque de sa prestance l’histoire de 
la ville thermale. Arbre de ville et d’alignement 
par excellence, il sait s’adapter aux contraintes 
du milieu urbain. C’est Napoléon qui fit planter 
les alignements de platanes au bord des routes 
françaises pour protéger les armées de la chaleur 
et du soleil. Le platane se distingue aisément par 
son écorce qui se détache par grandes plaques 
irrégulières.

CÈDRE DE L’ATLAS 
CEDRUS ATLANTICA

  Grand Hôtel.Grand Hôtel. Ces deux arbres majestueux, de plus 
de 2m de circonférence et vieux d’environ  200 ans 
sont originaires du massif de l’Atlas, en Afrique du 
Nord. Appelés aussi cèdre bleu ou cèdre argenté, 
ils peuvent atteindre 30 à 40m de haut. Ont-ils été 
plantés par le docteur Paul Vidart ? 

SÉQUOIA GÉANT 
SEQUOIADENDRON GIGANTEUM

  Parc de la Mairie.Parc de la Mairie. D’une hauteur de 35m et d’une 
circonférence de tronc de 6,50m, ce séquoia est 
un sujet vénérable de la commune. Originaire de 
Californie, le séquoia géant ou « Wellington » est 
apparu sur terre il y a 200 millions d’années. C’est le 
géant du règne végétal par son envergure, jusqu’à 
100m de haut pour une circonférence de tronc de 
30m. Certains sujets peuvent atteindre 2 000 ans 
d’âge.
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SAPIN DE DOUGLAS 
PSEUDOTSUGA MENZIESII

  Parc thermal.Parc thermal. Les deux arbres repères du parc 
thermal, 39m de hauteur ! Le sapin de Douglas a été 
introduit en Europe en 1795 par David Douglas. Un 
des conifères dont la croissance est la plus rapide. 
Il peut atteindre plus de 90m de haut dans son 
milieu naturel. Les aiguilles froissées entre les doigts 
dégagent une odeur de citronnelle.



HÊTRE POURPRE 
FAGUS SYLVATICA PURPURA

  Parc thermal.Parc thermal. Situé en bordure du parc thermal, 
le hêtre pourpre se déploie en majesté sur la grande 
pelouse. Il faut observer les jeux de lumière dans 
son feuillage et suivre au cours des saisons ses 
variations surprenantes de couleurs. L’éclatement 
violine et soyeux des bourgeons au printemps, le 
pourpre sombre du feuillage au début de l’été 
qui se teinte d’un vert profond en août jusqu’à 
l’embrasement jaune et orange de l’automne.

TILLEUL À PETITES FEUILLES 
TILLA CORDATA

  Parc thermal.Parc thermal. Ce tilleul à petites feuilles avec sa 
haute couronne arrondie et équilibrée apporte une 
sereine harmonie au lieu. Elle est le reflet de ce 
tilleul des bois aux feuilles en forme de cœur et à 
l’ombre apaisante, symbole d’amitié. Cette essence 
indigène, odorante et très mellifère est appréciée à 
la fois des amateurs de tisane et des abeilles.

HÊTRE PLEUREUR 
FAGUS SYLVATICA PENDULA

  Parc thermal.Parc thermal. Pièce maîtresse de la villa Roland, 
le hêtre pleureur est caractéristique des arbres 
plantés en sujet isolé dans les parcs des maisons 
bourgeoises de cette époque. Ses fines branches 
tortueuses dessinent jusqu’au sol la voûte d’une 
large et lumineuse tonnelle de 34m de diamètre.

PLATANE COMMUN 
PLATANUS ACERIFOLA

  Place de l’Église.Place de l’Église. Le platane taillé en « Tête de 
Chat » de la Place de l’Église est la mémoire du 
village. Il marque l’ancienne place du village. La 
taille en « Tête de Chat » consiste à effectuer une 
coupe régulière sur un arbre au même endroit. Un 
bourrelet cicatriciel se forme et donne naissance à 
de futures branches de faible diamètre. Ce type de 
taille permet de contenir le volume des arbres en 
maintenant un développement harmonieux. 

Le Fonds pour l’Arbre,  
la Nature et l’Homme

Divonne-les-Bains

À LA RENCONTRE  
DES ARBRES REMARQUABLES  

DE  DIVONNE-LES-BAINS 

Pour plus d’information vous pouvez écrire à l’adresse 
courriel suivante : fondsarbre@gmail.com

73, Avenue des Thermes - 01220 Divonne-les-Bains
https://www.fonds-arbre.org/

Le chêne-liège du Mas Santol (Reynès, Pyrénées-
Orientales), le plus grand chêne-liège du monde.
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PEUPLIER ARGENTÉ 
POPULUS ALBA NIVEA

  Rue du Tour du Lac.Rue du Tour du Lac. Ce peuplier blanc s’élance 
dans le ciel de Divonne-les-Bains jusqu’à 31m de 
hauteur, et met en lumière son écorce d’un blanc 
de neige en faisant scintiller le fin duvet laiteux du 
revers de ses feuilles. Arbre indigène, il s’implante 
volontiers parmi les aulnes qui bordent la rivière et 
les marais.

SAULE PLEUREUR 
SALIX SEPULCRALIS

 Au  Au port.port.  Ce groupe de trois saules pleureurs 
compose le paysage du port de Divonne-les-
Bains. Perçu depuis les rives, il forme un ensemble 
harmonieux et est un repère dans la commune. Il 
apporte au promeneur la paisible lecture des berges 
du lac. 

PLATANE COMMUN 
PLATANUS ACERIFOLA

  Grand Rue.Grand Rue. Sa silhouette apparaît sur les photos  
des années 1900 qui illustrent l’animation de la rue 
et l’attrait de la commune de Divonne-les-Bains.  
Témoin de l’histoire du lieu, il a conservé en son 
écorce la plaque de l’Hôtel de l’Ecu de France.

CHÊNE ROUVRE 
QUERCUS PETRAE

  Rue Guy de Maupassant.Rue Guy de Maupassant. Un témoin du passé 
agricole et du paysage campagnard de la commune 
de Divonne-les-Bains. Le chêne rouvre ou chêne 
sessile et le chêne pédonculé sont les deux chênes 
indigènes présents dans les forêts des contreforts 
du Jura.  Jadis les chênes apportaient leur ombrage 
après les travaux des champs et étaient précieux 
pour le bois de chauffage et la récolte des glands.
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